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Intervenants 
 
 
Accueil 
 
Monsieur Roger Wüthrich 
 
Directeur technique et des opérations de l'Aéroport international de Genève 
 
 
Représentant des commandants professionnels 
 
Lieutenant-colonel Jean-Luc Berney 
 
Chef de service et commandant du Service de Protection et Sauvetage de la Ville de Lausanne 
 
 
Représentant de la Fédération suisse des sapeurs-pompiers 
 
Monsieur Laurent Wehrli 
 
Président 
 
 
Au nom des autorités politiques 
 
Monsieur Pierre Maudet 
 
Conseiller administratif chargé du Département de l'environnement urbain et de la sécurité de la 
Ville de Genève 
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Reconnaissance de la profession 
 
Préambule 
 
S'agissant de la défense incendie, il y a, en en Suisse, 1'985 
organisations de sapeurs-pompiers au total, dont 15 corps 
professionnels. Plus précisément, sur environ 110'000 sapeurs-
pompiers en Suisse, 1'140 sont employés à titre professionnel. 
 
Dans les grandes villes et les agglomérations, les sapeurs-
pompiers professionnels se tiennent prêts, dans un centre de 
compétence, à intervenir dans un délai d’une minute, 7 jours par 
semaine et 24 h / 24. En Suisse romande, 5 corps professionnels 
ont pignon sur rue, soit celui de la Ville de Genève, de Genève-
Aéroport, de la Ville de Lausanne, de la Ville de Neuchâtel, et des 
Villes de La Chaux-de-Fonds et du Locle. 
 
Le 22 février 2008, l’Office fédéral de la formation professionnelle 
et de la technologie (OFFT) a reconnu le métier de sapeur-pompier professionnel/sapeuse-
pompière professionnelle comme profession du degré tertiaire. 
 
Dès cette date, les sapeurs-pompiers professionnels nouvellement formés voient leur cursus de 
formation sanctionné par un brevet fédéral inscrit auprès du registre professionnel. 
 
Pourquoi une reconnaissance de la profession ? 
 
Tous les sapeurs-pompiers engagés dans des corps professionnels sont au bénéfice d'une 
formation professionnelle sanctionnée par un certificat de capacité ou par un titre jugé équivalent. 
Ils acquièrent ensuite, par le biais d'une formation de base puis sur le terrain, les compétences 
nécessaires afin d'exercer l'activité de sapeur-pompier. Toutefois, jusqu'à ce jour, ce nouveau 
métier n'était ni officiellement reconnu, ni sanctionné par un diplôme.  
 
Les sapeurs-pompiers professionnels se caractérisent par un ensemble de  compétences, 
qu'elles soient techniques, personnelles et sociales. Ils garantissent, de manière indépendante, 
au sein d’une équipe ou en collaboration avec 
d’autres spécialistes, la sécurité des personnes et 
des animaux en situation de crise ou de risque. Ils 
sauvegardent également l’environnement et les 
valeurs matérielles. L'action du sapeur-pompier 
est guidée par le devise : sauver – tenir – protéger 
– éteindre – prévenir les dommages subséquents, 
tout en préservant sa propre sécurité et celle de 
ses collègues. 
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La profession ainsi nouvellement créée permet de 
reconnaître et de mieux valoriser les activités du 
personnel employé à plein temps. C’est aussi 
l’opportunité de fixer des normes professionnelles, de 
définir un standard de formation minimal ainsi que 
d’harmoniser et d’uniformiser les pratiques. Le citoyen, 
quant à lui, bénéficie de la part des intervenants 
professionnels, de prestations de haute qualité. 
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Bref historique 
 
Avant la reconnaissance formelle de la profession, chaque 
corps de sapeurs-pompiers professionnels formait son 
personnel indépendamment, selon ses propres critères.  
 
En 2004, sous l’impulsion de l’Association suisse des sapeurs-
pompiers professionnels (ASSPP), les commandants, 
d’entente avec les autorités respectives, ont décidé d’entamer 
des démarches auprès de l’office fédéral compétent en vue de 
faire reconnaître la profession, à l’instar de ce qui avait déjà été 
réalisé dans d’autres professions dites uniformées (police, 
corps des gardes frontière, sécurité privée, …). 
 
Le 9 novembre 2005, les partenaires de l’Association des 
sapeurs-pompiers professionnels (ASSPP), de la Fédération 
suisse des sapeurs-pompiers (FSSP) et du Syndicat suisse 
des services publics (SSP) ont fondé l’Organisation du monde 
du travail des sapeurs-pompiers (OMTSP). Cette dernière 
assume la responsabilité des examens envers l’office fédéral compétent.  
 
La première difficulté dans la mise en place des groupes de travail a été de réunir les 
professionnels de langues maternelles différentes, en veillant à garantir un équilibre fédéral. De 
plus, il a fallu dresser l’inventaire des filières de formation existantes dans chaque corps, filières 
éminemment disparates. Un groupe de travail composé de 10 membres professionnel a piloté le 
projet, l’idée étant de faire reconnaître le processus auprès de l’Office fédéral de la formation 
professionnelle et de la technologie. Un règlement 
de base a donc été édité dans les 3 langues 
nationales, en ayant soin de faire coïncider le 
vocabulaire technique. 
 
Le règlement de la profession traite du profil 
minimal des conditions d’engagement, de la 
description de la profession, des connaissances et 
compétences métier à acquérir, des prérequis pour 
l’inscription aux examens de brevet, ainsi que des 
modalités d’examens. 

 
Un soin tout particulier a été apporté à l’égalité de traitement des personnels actuellement en 
activités avec les futurs collaborateurs/collaboratrices qui se voient délivrer le brevet fédéral en 
question. Les sapeurs-pompiers professionnels en activité lors de l’entrée en vigueur de la 
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reconnaissance de la profession se sont vus délivrer un certificat professionnel équivalent au 
brevet fédéral. 
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L’avenir 
 
La reconnaissance de la profession oblige les corps professionnels à se concerter et à regrouper 
les synergies. En effet, tout collaborateur désirant porter le titre de sapeur-pompier professionnel 
est astreint à se présenter aux examens de brevet et doit répondre au minimum aux conditions 
suivantes : 
 
- être collaborateur d’un corps professionnel reconnu; 
- être titulaire d’une formation professionnelle de base 

sanctionnée par au minimum un certificat fédéral de 
capacité, ou justifié d’une formation de niveau secondaire II 
ou être en possession d’un certificat équivalent; 

- être titulaire des permis de conduire professionnels des 
catégories C et D1; 

- présenter un certificat BLS attestant une formation de 
secouriste ainsi qu’être titulaire du brevet de sauvetage en 
eau; 

- justifier d’une formation théorique d’au moins 6 mois dans un 
centre de formation reconnu; 

- justifier, en sus de l’écolage, d’une pratique « métier » de 12 
mois au minimum. 

 
Sous certaines conditions particulières, certains employés permanents non professionnels 
peuvent accéder aux examens de brevet. 

 
Depuis le 1er septembre 2007, Zürich a déjà débuté 
une école de formation centralisée. En Suisse 
romande, Genève débute une école de formation 
en mai 2009 avec la participation de candidats 
latins. Lausanne entamera également une école 
identique en 2009 sous la même égide.  
 
En outre, la reconnaissance de la profession 
permettra d'entreprendre, auprès des organes 
compétents, des démarches en vue de faire 
reconnaitre la pénibilité et la dangerosité de ce métier. 
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Vos interlocuteurs 
 

 

 

Pour les corps professionnels 
 
 
Lieutenant-colonel Jean-Luc Berney 
Chef de service et commandant du Service de Protection et Sauvetage de la Ville de Lausanne 
 
Rue de la Vigie 2 
1003 Lausanne 
Tél. 021 315 38 96 
Fax 021 315 39 21 
 
 
Pour la Commission fédérale des experts 
 
 
Major Jacques Magnin 
Commandant adjoint du Service d’Incendie et de Secours de la Ville de Genève  
 
Rue du Vieux-Billard 11 
1205 Genève 
Tél. 022 418 71 81 
Fax 022 418 71 82 
 

 

 


